
La Rose près du Tabernacle

Il était une fois, dans une petite église, une très belle rose rouge toute
fraîche. Elle était posée dans un joli vase, juste à côté du Tabernacle,
entre le Tabernacle et la sacristie. C’était la place la plus proche de

Jésus.
Chaque jour, des gens venaient à la messe. Mais beaucoup venaient par
habitude, comme on va faire les courses. Avant la messe, ils parlaient
fort de leurs vacances, de leurs affaires, et parfois même disaient des

gros mots. Les grands-pères et les grands-mères, qui auraient dû montrer
l’exemple, critiquaient tout le monde. Certains qui venaient tous les jours

à la messe avaient le visage tout triste et aigri. Ils regardaient de
travers quand quelqu’un lisait mal, ils se moquaient avec les yeux, et

après la messe ils disaient des méchancetés :
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« Celle-là, qu’est-ce qu’elle fait là ? Ce n’est pas son tour d’aider ! »
 Même le prêtre répétait toujours le même sermon, faisait de belles

courbettes à l’évêque, mais se fâchait facilement avec les paroissiens et
ne vivait pas vraiment ce qu’il disait.

La pauvre rose entendait tout cela. Chaque parole méchante, chaque
critique, chaque cœur fermé était comme une petite goutte d’eau froide
qui tombait sur elle. Ses pétales devenaient tout mous. Elle penchait la
tête et se fanait doucement… Elle était très triste, car elle sentait que le
cœur de Jésus, tout près d’elle dans le Tabernacle, était blessé par tout

ce manque d’amour.
Un soir, après la messe, le prêtre allait fermer l’église. Tout à coup, un
beau rayon de soleil passa à travers les vitraux et tomba juste sur la

rose. Pendant quelques secondes, une merveilleuse odeur d’encens
remplit l’air. Le prêtre s’approcha, étonné. Il regarda la rose toute fanée

et, pour la première fois, il comprit.
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Il se mit à genoux et pleura :
« Seigneur Jésus, pardonne-nous ! Nous venons chez Toi, mais nous

n’apportons pas notre cœur. Nous faisons des gestes, mais nous
n’aimons pas vraiment. »

Le dimanche suivant, le prêtre observa attentivement tout le monde. Il vit
les bavardages, les regards moqueurs, les critiques, les cœurs fermés. Il
vit que la rose perdait ses pétales de jour en jour de façon trop hâtive...

Le troisième dimanche, il pria très fort l’Esprit Saint et, pour la
première fois depuis longtemps, il parla avec son cœur. Dans son

homélie, il dit :
« Mes chers amis, regardez cette rose près du Tabernacle. Elle était si

belle quand on l’a cueillie ! Mais elle se fane à cause de nous.
 Nos péchés la font souffrir : notre orgueil, notre paresse, nos critiques,

notre manque de charité, nos paroles méchantes…
 Nous venons à la messe, nous faisons des gestes, mais nous ne
donnons pas notre cœur à Jésus. La vraie religion, ce n’est pas

seulement venir à l’église par habitude. C’est devenir bons, gentils,
honnêtes et pleins d’amour, comme Jésus nous le demande. »

Les paroissiens furent très touchés. Beaucoup avaient les larmes aux
yeux. Ils comprirent qu’ils avaient blessé Jésus et la petite rose.
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À partir de ce jour, ils commencèrent à faire de petits efforts : ils se
mirent à prier en silence avant la messe, à sourire aux autres, à ne plus
critiquer, à dire des paroles gentilles, à aider avec joie. Même le prêtre
changea : il parlait avec plus d’amour et essayait vraiment de vivre ce

qu’il disait.
La rose n’avait plus qu’un seul pétale… mais elle tenait bon.

Puis arriva le dimanche de la Fête de la Miséricorde. Le prêtre ouvrit
l’église tôt le matin. Quand il entra, il s’arrêta net : la rose était

redevenue toute belle ! Fraîche, rouge, parfumée, comme le premier jour.
Tous ses pétales étaient ouverts et brillants.

Le prêtre tomba à genoux et pleura de joie. Il comprit que Jésus, dans
Sa grande miséricorde, avait guéri la rose parce que les cœurs avaient

commencé à changer.

Et depuis ce jour, dans cette église, on raconte aux enfants :
« Prenez soin de la rose qui est dans le cœur de Jésus.

 Quand nous venons à la messe avec amour, en silence, en étant gentils
et sincères, la rose reste belle… et Jésus est très heureux. »
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Coloriage: La Rose près du
Tabernacle
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